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Félicitations et remerciements

Voici un numéro qui ratisse large. 

Juin a marqué la fin d’une autre année scolaire et 
l’Amicale tient à souligner les efforts de tous les élèves et 
particulièrement ceux de toutes ces filles et tous ces fils 
de Sainte-Anne qui ont été reconnus lors de la Distribution 
solennelle des prix et de la Soirée des Dômes. Nous 
souhaitons la bienvenue au sein de l’Amicale aux finissants 
de la 197e promotion en reprenant un hommage rendu par 
monsieur Daigle directeur des services aux élèves. 

Encore cette année, le Collège a hébergé le programme 
Explore en accueillant deux cohortes de jeunes anglophones 
âgés de 13 à 15 ans pour une période de trois semaines 
chacune. Bravo au personnel qui a contribué au succès du 
programme.

L’Amicale n’a pas été en reste. Depuis mai, il y a eu des 
conventums, un concert, la Journée retrouvailles au club 
de golf Saint-Pacôme – UN SUCCÈS — et notre Opération 
cotisation. Nous remercions sincèrement toutes les 
personnes qui ont participé et contribué à ces événements.
Toujours dans le domaine des remerciements, nous 
soulignons l’apport de mesdames Amélie Dionne et Diane 
Dubé, qui ont occupé le poste de coordonnatrice. 

En espérant que ce numéro saura vous plaire, nous vous 
invitons à partager vos nouvelles et souvenirs afin que nous 
les publiions avec grand  plaisir dans les numéros à venir.
Bonne lecture !

Bernard Ouellet (151e cours), président
Marcel Bérubé (152e cours), administrateur

On a besoin de vous !
Assemblée générale des membres de l’Amicale le 4 novembre à 19h30 au collège.
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Vous déménagez ?
Vous avez changé de numéro
de téléphone ?
Votre avez une nouvelle  
adresse courriel ?

Écrivez-nous à :
amicale2009@gmail.com

Appelez-nous au :
418 856-3012, poste 229
ou 1 877 783-2663

Envoyez-nous du courrier à :
Amicale du Collège
de Sainte-Anne-de-la-Pocatière
100, 4e Avenue Painchaud
La Pocatière (Québec) GOR 1ZO

Renseignements à fournir :
Nom + promotion
Adresse • Téléphone • Courriel

VOTRE COLLABORATION
EST TRÈS APPRÉCIÉE. MERCI!
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C’est le 4 juin dernier, à la chapelle du collège, que 
s’est tenue la traditionnelle distribution solennelle 
des prix sous la présidence d’honneur de monsieur 
Simon Gamache-Fortin, journaliste, membre de la 182e 
promotion.

Nous vous livrons ici l’hommage rendu par monsieur 
Stéphane Lemelin, directeur général du collège à ce fier 
ancien.

Ce soir, nous avons le grand plaisir d’accueillir comme 
président d’honneur, un ancien du Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière, dont le parcours inspire par sa 
détermination, sa rigueur et sa passion de comprendre le 
monde : monsieur Simon Gamache Fortin, finissant de la 
182e promotion.

Durant son passage au Collège, Simon se démarquait 
déjà par sa curiosité intellectuelle, sa vivacité d’esprit 
et son désir constant d’aller plus loin. Il possédait cette 
capacité naturelle de questionner, de chercher, de vouloir 
comprendre en profondeur ce qui l’entourait. Il ne se 
contentait jamais des réponses toutes faites; il voulait 
aller au fond des choses. Déjà, on reconnaissait chez lui 
des qualités essentielles à celui qu’il allait devenir : un 
observateur attentif, un communicateur engagé et un 
esprit profondément critique.

Le Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière a été pour lui 
un lieu d’apprentissage, bien sûr, mais aussi un milieu où 
il a développé des outils qui continuent de l’accompagner 
encore aujourd’hui : apprendre à structurer sa pensée, 
nourrir sa curiosité, prendre la parole avec assurance, 
communiquer avec clarté et, surtout, travailler avec 
discipline et persévérance.

Simon garde d’ailleurs un souvenir bien vivant de plusieurs 
expériences marquantes vécues ici : les prises de parole en 
public, les projets de français communication comme les 
kiosques et la production de vidéos et, bien sûr, la célèbre 
Painchaud. Des expériences qui lui ont permis d’apprivoiser 
l’art de s’exprimer devant les autres, de défendre ses idées 
et, tranquillement, de trouver sa voix.

Mais au-delà des apprentissages scolaires, le Collège lui a 
aussi transmis quelque chose d’essentiel : la conviction que 
les défis se relèvent un pas à la fois, qu’aucune montagne 
n’est trop haute lorsqu’on accepte d’y consacrer le travail, 
l’effort et l’énergie nécessaires. Une philosophie qui semble 
l’avoir accompagné à chacune des étapes de son parcours.
Après ses études secondaires, Simon poursuit son 
cheminement en sciences humaines au Cégep de La 
Pocatière, où il développe davantage sa culture générale et 

son intérêt pour les grandes questions sociales, politiques 
et humaines. L’histoire, la géographie, la sociologie, la 
psychologie et la politique deviennent pour lui autant 
de clés pour mieux lire et comprendre le monde, des 
connaissances qui nourrissent encore aujourd’hui son 
travail au quotidien.

Il poursuit ensuite son parcours scolaire à l’Université 
Laval, où il complète un baccalauréat en communication 
publique, profil journalisme. Très tôt, il se distingue par 
son professionnalisme et son talent naturel pour informer, 
raconter et transmettre.

Un stage à MAtv Québec lui ouvre rapidement les portes 
du milieu des médias, où il œuvre comme recherchiste et 
journaliste sur différents projets d’affaires publiques. Il 
fera également de la radio à La Pocatière et à Montmagny, 
multipliant les expériences et affinant sa voix journalistique.
En 2017, Simon entre à TVA Nouvelles à Rimouski. Son 
talent, sa rigueur et sa présence à l’écran le font rapidement 
remarquer. Dès l’année suivante, il intervient en direct 
à l’échelle nationale pour Salut Bonjour et LCN comme 
journaliste couvrant l’Est-du-Québec.

Au fil des années, il agit également comme reporter, chef 
de pupitre et chef d’antenne remplaçant dans différents 
marchés, notamment à Québec et à Montréal.

Crédit  CSA
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Puis, en octobre 2023, il prend officiellement la barre de 
Québec Matin week-end à LCN à titre de chef d’antenne. 
Depuis février 2024, il est journaliste et chef d’antenne 
à temps plein à TVA Nouvelles Montréal et à LCN, où il 
informe chaque semaine des milliers de Québécoises et de 
Québécois avec professionnalisme, rigueur et authenticité.
Malgré un parcours impressionnant et une carrière menée 
sous les projecteurs, Simon demeure profondément 
attaché à ses racines. Il porte avec fierté son passage au 
Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière et conserve un 
lien précieux avec son Alma Mater. Sa présence parmi nous 
ce soir en témoigne éloquemment.

Ce qui marque chez Simon, au-delà de la réussite 
professionnelle, c’est la constance, le sérieux et la passion 
avec lesquels il exerce son métier. Informer demande de 
la rapidité, du jugement, du sang-froid… mais aussi une 
grande sensibilité humaine. Simon incarne cet équilibre 
avec justesse. Il rapporte les faits avec rigueur, sans jamais 
perdre de vue les personnes derrière l’actualité.

Chers finissants et finissantes,

le parcours de Simon nous rappelle qu’il n’existe pas un 
seul chemin vers la réussite.

Mais il nous rappelle aussi qu’il existe des valeurs qui 
traversent le temps : la curiosité, l’effort, la persévérance, 
l’ouverture sur le monde… et le courage d’oser prendre sa 
place.

Simon est la preuve qu’une passion cultivée avec constance 
et détermination peut mener loin. Son parcours nous 
rappelle aussi que tout commence souvent ici : dans une 
salle de classe, dans un projet scolaire, dans une prise de 
parole un peu stressante… et dans cette étincelle intérieure 
qui pousse à aller plus loin.

Permets-moi, Simon, d’ajouter en terminant une note plus 
personnelle.

Il y a plusieurs mois déjà, j’étais chez ma mère, Nicole, 
et nous regardions LCN ensemble. En te voyant à l’écran, 
elle m’a dit spontanément combien elle t’appréciait. Elle 
m’a dit qu’elle te trouvait bon, rassurant, gentil… et qu’elle 
aimait beaucoup ta façon d’informer.

Je lui ai alors répondu, avec un sourire, que tu avais été 

mon élève lorsque j’enseignais le français de 5e secondaire 
ici même au Collège.

Un peu plus tard, je t’ai écrit pour te demander si tu 
accepterais de lui envoyer une petite vidéo pour lui 
souhaiter un joyeux temps des Fêtes.

Tu as accepté immédiatement, avec beaucoup de générosité 
et de spontanéité.

Ma mère en a été profondément touchée.

Elle était tellement heureuse de savoir que celui qui 
l’accompagnait si souvent à travers son téléviseur prenait 
un moment pour penser à elle personnellement. Ce geste, 
pourtant simple, a représenté énormément pour elle… et 
pour moi aussi.

Ma mère nous a quittés mercredi de la semaine dernière.
Je tiens donc à te remercier très sincèrement pour cette 
délicate attention, pour ta gentillesse et pour ce moment 
de bonheur que tu lui as offert.

Ce souvenir restera profondément gravé dans ma mémoire 
et demeurera précieux pour toute ma famille.
Merci, du fond du cœur.

Cher Simon, merci d’avoir accepté d’être avec nous ce soir.
Merci de revenir inspirer une nouvelle génération de 
finissants et de finissantes.

Merci de démontrer, par ton parcours, que la curiosité, la 
passion et le travail peuvent mener loin… tout en demeurant 
fidèle à soi-même, à ses valeurs et à ses racines.

Au nom de toute la grande famille du Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière, merci de faire partie de notre 
histoire… et de continuer à l’inspirer.

Merci, Simon!
Stéphane Lemelin, directeur général
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BOURSES DU FONDS PIERRE CHOUINARD

Diplômé de la 138e promotion et actuaire de formation, 
Monsieur Pierre Chouinard réaffirme son engagement 
envers le dépassement des jeunes. Son soutien financier 
permet de remettre des bourses en mathématiques, en 
français et en francisation, tout en récompensant les 
gagnants de différents concours.

Grâce à cette générosité, une somme globale de 8 000 $ a 
récompensé des élèves d’exception tant par leurs résultats, 
que par leur persévérance et leur amour du savoir.

Ce geste généreux est rendu possible grâce au Fonds 
Pierre Chouinard, administré par la Fondation Bouchard.

Prix d’excellence en mathématique

En 1re et 2e secondaire, Anne Leblanc et Emma Lord ont 
reçu une bourse de 200 $ chacune. En 3e secondaire, 
la bourse de 300 $ a été remise à Anne Belhumeur. 
Pour leur cheminement de mathématique CST et SN, 
Laurence Beaulieu, Florence Bélanger, Tristan Chénard 

et Jules Tremblay ont remporté une bourse de 350 $ en 4e 
secondaire et de 400 $ en 5e secondaire.

Prix de persévérance en mathématique

De la première à la cinquième secondaire, Olivier Pigeon, 
Jonathan Pelletier, Brittany Godbout, Corinne Dion, 
Alexandra Soucy et Sayan Ouellet ont été les récipiendaires 
d’une bourse de 150 $ chacune.
	
Concours de mathématique

Anne Belhumeur s’est mérité une bourse de 250 $ pour 
le concours provincial Opti-Math 2026. Juliette Picard 
a également reçu une bourse de 250 $ pour le concours 
provincial de l’Association mathématique du Québec. Pour 
le concours Le défi ouvert canadien de mathématiques, 
Moran Caron et Joseph Fournier ont terminé à égalité et 
ont chacun obtenu une bourse de 125 $.

Prix d’excellence en français

En 1re et 2e secondaire, Anne Leblanc et Éléna Lemelin-

PORTRAIT CSA
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Bouchard ont reçu une bourse de 200 $ chacune. En 
3e secondaire, la bourse de 300 $ a été remise à Anne 
Belhumeur. En 4e secondaire, Blanche Comtois s’est 
mérité une bourse de 350 $. Malia Linise, en 5e secondaire 
a obtenu la bourse de 400 $

Prix de persévérance en français

Élliot Pelletier, Charlotte Langlois, Eva-Rose St-Pierre, 
et Eva Bélanger, respectivement de la première à la 
cinquième secondaire, ont chacun remporté une bourse de 
150 $.

Concours de français

Pour le concours d’épellation, Émile Bochud, Elliott 
Tardivel, Gabrielle Demers et Camille Landry ont obtenu 
une bourse de 150 $ chacune.

Pour le concours d’écriture Pop Fiction, les bourses de 250 $ 
ont été décernées à Margot Chabot-Darveau, Charles-
Antoine Fortin et Camille Landry.

Prix de francisation

Deux bourses de 225 $ chacune ont été remises à Ziyu Yang 
pour ses progrès remarqués en français et à Jiahui Zhu 
pour son intégration exemplaire en classe régulière.

PORTRAIT CSA
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PRIX DE LA SOCIÉTÉ PAINCHAUD

En 2004, madame Cécile Lévesque et monsieur Réginald 
Grand’Maison, de la 117e promotion, ont fait un don de  
50 000 $ à la Fondation Bouchard afin que La Société 
Painchaud conserve encore longtemps ses lettres de 
noblesse. À cette fin, un fonds dédié, géré par la Fondation 
Bouchard, permet le versement de bourses annuelles aux 
élèves gagnants de prestigieux concours d’élocution.

En histoire du Québec et du Canada de 4e secondaire, 
les élèves sont appelés à créer un parti politique et son 
programme tout en respectant une idéologie bien définie. 
C’est lors d’un débat des chefs que les élèves doivent 
démontrer leur capacité à débattre et à défendre leurs 
idées. 
	
Pour s’être classés troisièmes, Maxime Caillouette, Alice 
Dionne et Charles Simard se sont mérité un prix de 50 $. 
Blanche Comtois, Jules Laberge et Mélisande Lavergne 
ont terminé deuxièmes et ont reçu un prix de 75 $. Les 
gagnants, Joseph Fournier, Louis-Philippe Dubreuil et 
Romane Ouellet se sont vus octroyer un prix de 100 $.

De plus, Jade Caron, députée-élève ayant participé au 
Parlement des jeunes a remporté une bourse de 100 $ pour 
l’excellence de son discours prononcé lors de la simulation 
parlementaire qui a eu lieu à l’Assemblée nationale.

PRIX DE LA RECONNAISSANCE INTERNATIONALE

Encore cette année, de nombreux élèves internationaux ont 
été accueillis parmi nous. Performer, s’impliquer, s’adapter 
à une nouvelle culture et créer de nouveaux liens, certains 
même en apprenant une nouvelle langue, n’est pas toujours 
facile lorsque la famille et les amis sont à des milliers de 
kilomètres. En remettant les prochains prix, la Fondation 
Bouchard souhaite souligner la qualité de l’intégration, 
l’implication en classe et les efforts soutenus de deux élèves 
qui se sont particulièrement démarqués. Des bourses de 
100 $ sont remises à Zidan Deng et Jingqiu Bao.

PORTRAIT CSA
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BOURSE « MARIE-ANGE ANCTIL - MENDOZA 
ÉMOND » 

Dans le but de rendre hommage à leurs parents, Marie-
Ange Anctil et Mendoza Émond, pour qui la formation 
académique constituait le principal héritage à laisser aux 
générations futures, leurs enfants offrent une bourse à 
quatre jeunes élèves de 1re secondaire du Collège qui se sont 
distingués par leur ardeur au travail et leur persévérance 
dans l’effort.

En remettant ces bourses de 150 $, ils veulent les 
encourager à poursuivre leurs études au Collège et les 
aider à réaliser leurs rêves Les quatre lauréats de l’année 
scolaire 2025-2026 ont été Mathieu Landry, Elliot Pelletier, 
Maély Pelletier et Olivia Thériault.

De plus, les représentants de la famille Anctil-Émond ont 
décidé de souligner la persévérance d’un finissant qui a fait 
preuve de la même ardeur au travail au cours de ses cinq 
années au Collège. Ainsi, Enrick Guimond a reçu une bourse 
de 150 $. Enrick avait également été récipiendaire de cette 
bourse alors qu’il était élève en première secondaire.

BOURSES BOULET-BERNIER POUR  
L’EXCELLENCE  
LINGUISTIQUE

Grâce à la générosité de monsieur René E. Lavoie, ancien 
du 129e  cours, un montant de 1250 $ a été partagé 
entre des élèves du Collège qui se sont démarqués dans 
l’apprentissage de langues étrangères. Ces bourses ont été 
nommées par leur donateur en témoignage de sa gratitude 
à deux enseignants d’anglais du Collège qui, selon ses 
dires, lui « ont ouvert les portes du Monde ».

D’abord, deux bourses annuelles de 250 $ visent à 
encourager les élèves du Collège qui choisissent d’élargir 
leurs horizons par une bonne connaissance de la langue 
anglaise. Ces bourses sont décernées à l’élève de chaque 
cycle qui se démarque par sa curiosité, son enthousiasme 
et sa rigueur et dont la passion pour l’anglais rayonne sur 
ses pairs. Les récipiendaires 2025-2026 ont été Frédérique 
Noël au premier cycle et Tristan Caron au deuxième cycle.

De plus, le donateur a offert trois bourses de 250 $ pour 
encourager les élèves qui se démarquent au sein du 
Programme Multilangue. Ce programme permet aux 
élèves qui le désirent de développer des compétences en 
d’autres langues et leur donne ainsi un accès privilégié à la 
société globale de demain.

Ces bourses ont été remises à des élèves qui se sont engagés 
activement dans le Programme Multilangue et qui ont le 
désir d’enrichir leurs compétences en communication. Les 
récipiendaires de ces bourses ont été Rose Chouinard, 
Charles-Antoine Fortin ainsi que Juliette Picard.

PORTRAIT CSA
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BOURSES CLAUDE-VACHON – 133e COURS

En hommage à leur confrère Claude Vachon, historien, archiviste et 
documentaliste émérite, les représentants du 133e cours décernent deux 
bourses visant à souligner les valeurs qui étaient siennes. Ces bourses 
seront renouvelées annuellement, et ce, jusqu’en 2030.

La première de ces bourses, d’un montant de 200 $, est remise à l’élève 
de 4e secondaire qui, en plus d’avoir obtenu d’excellents résultats en 
histoire, s’est brillamment exprimé à l’écrit et à l’oral, a démontré un 
intérêt marqué pour l’histoire et a été capable d’empathie et de sensibilité 
envers les autres.

En 202-2026, Hugo Fradette est l’élève qui remporte cette bourse.

La seconde bourse, d’une valeur de 350 $, est attribuée à l’élève de 5e 
secondaire qui s’est démarqué par ses excellents résultats en histoire, 
son ouverture sur le monde, son empathie et sa sensibilité envers les 
autres ainsi que par sa curiosité relative à l’actualité socio-politico-
économique. Cette bourse a été décernée à Alexandre Lemelin.

Crédit  CSA

https://www.zeffy.com/fr-CA/ticketing/devenir-membre-de-fondation-bouchard-inc
https://www.zeffy.com/fr-CA/donation-form/soutenez-notre-mission-99


11amicalecsa.com

PORTRAIT CSA

PRIX DE L’AMICALE DU COLLÈGE

Offerte par l’Amicale du Collège, une bourse de 
200 $ est décernée à l’élève de 2e secondaire qui 
a manifesté un intérêt marqué pour l’univers 
scientifique tout au long de l’année scolaire au sein 
de notre établissement. Cette bourse a été remise à 
Clémence Duval.

PRIX ANDRÉ-LAROUCHE 

En 2022, le départ subit de monsieur André Larouche 
fut un choc pour toute la grande famille du Collège. 

Malgré ce bouleversement dans leur vie, ses enfants 
ont su garder le cap sur leur cheminement scolaire, 
alors qu’il aurait été facile pour eux d’abandonner 
ou de ne faire que le minimum exigé.

Leur persévérance a inspiré ce prix. Celui-ci est 
décerné à un ou une élève ayant dû faire face à 
une embuche qui aurait pu remettre en cause 
son parcours scolaire mais qui a, malgré tout, su 
déployer les efforts nécessaires à la poursuite de 
ses études, démontrant force et détermination.

Le prix André-Larouche est le rappel que, malgré 
les détours inattendus, la route vaut la peine qu’on 
continue. 

Ce prix d’une valeur de 200 $, offerte par la 
succession de monsieur Larouche a été attribué à 
Emeryk Gagnon-Legros.

Crédit  CSA

Crédit  CSA



12 amicalecsa.com

BOURSES LOUISE-LEBLANC-MURTAGH POUR  
LE DÉVELOPPEMENT INTELLECTUEL

La générosité de madame Louise Leblanc Murtagh, 
diplômée de la 155e promotion, nous donne aujourd’hui le 
privilège de remettre des bourses qui honorent sa mémoire. 
Cela est rendu possible grâce au Fonds qui porte son nom. 

Animée par une profonde ouverture à l’humanitaire et un 
réel désir d’encourager la persévérance et l’excellence 
scolaire, madame Leblanc Murtagh a choisi de léguer une 
partie de son avoir au Collège afin de soutenir des élèves 
qui, comme elle, ont à cœur de s’engager, de se dépasser 
et de poursuivre leurs études. 

Rappelons que cet attachement à l’éducation était 
également partagé par sa mère, madame Madeleine 
Bélanger Leblanc, qui a enseigné au Collège pendant 18 
ans.

Deux bourses d’excellence de 350 $ sont remises à des 
élèves de 5e secondaire qui se sont particulièrement 
distingués au cours de leur parcours scolaire.

Catégorie – Sciences

Cette bourse souligne l’intérêt marqué d’un élève 
pour le domaine des sciences, sa volonté d’enrichir 
ses connaissances, sa curiosité intellectuelle et son 
engagement dans une démarche scientifique rigoureuse. 
Rosalie Dumais a été la récipiendaire 2025-2026.

Catégorie – Engagement humanitaire

Cette bourse récompense un élève qui fait preuve 
d’altruisme, de bienveillance, d’un grand sens du leadership 
et d’un engagement concret dans la relation d’aide et la vie 
de son milieu. Pour toutes ces qualités, Loïc St-Pierre a 
reçu cette bourse.

Deux bourses de 250 $ sont également remises à des 
élèves de cinquième secondaire qui, malgré des difficultés 
d’apprentissage, ont persévéré avec rigueur et courage. Ces 
élèves ont su structurer leur méthode de travail, chercher 
l’aide nécessaire et s’engager pleinement dans leur 
réussite en vue de poursuivre un parcours postsecondaire 
professionnel ou technique.

Catégorie – Sciences

Cette bourse est décernée à un élève ayant persévéré 
dans ses apprentissages en science malgré les défis et 
ayant démontré une réelle volonté de comprendre et de 
progresser dans ce domaine. Cette bourse a été remise à 
Mathias Caron.

Catégorie – Engagement humanitaire

Cette bourse reconnaît un élève qui, tout en surmontant ses 
propres défis, a su rester tourné vers les autres, s’impliquer 
activement dans son milieu et faire preuve de générosité 
et de leadership. Marc-Antoine Drouin s’est mérité cette 
bourse.
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BOURSE DE LA FONDATION J. ARMAND  
BOMBARDIER

Cette bourse a été instaurée à la suite d’un partenariat 
conclu entre la Fondation J. Armand Bombardier et le 
Fonds d’étude Charles-François-Painchaud pour souligner 
l’esprit entrepreneurial de Joseph-Armand Bombardier. Le 
Fonds d’étude Charles-François-Painchaud vient en aide 
aux parents qui, faute d’assistance financière, ne peuvent 
permettre à leurs enfants de fréquenter le Collège. Sous 
forme de bourses, une somme totale de 150 000 $ est 
versée annuellement, et ce, en toute confidentialité. 

Une bourse de 200 $ est remise à l’élève qui s’est 
particulièrement démarqué, tant par son ingéniosité que 
par son esprit d’entreprise dans ses travaux scolaires et 
parascolaires. Elliot Pelletier a été le gagnant de 2025-
2026.

BOURSE « DIAMANT » DU 125e COURS

Instaurée en 2006 avec la collaboration de l’Amicale du Collège, la bourse « Diamant » de la 125e promotion permet à deux 
élèves qui terminent leur parcours secondaire de recevoir une bourse de 250 $.

Par cette bourse, la 125e promotion désire souligner le parcours bien rempli de deux jeunes de 5e secondaire et ainsi les 
encourager dans la poursuite de leurs rêves. Les récipiendaires sont dotés d’une belle personnalité et savent faire preuve 
de persévérance, de détermination et de leadership. L’engagement, le respect, la rigueur, la fierté et le travail d’équipe sont 
des valeurs de leur quotidien. En 2025-2026, Malia Linise et Philippe Dubé ont obtenu cette bourse.

PORTRAIT CSA
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BOURSES LEADERSHIP ET ENGAGEMENT

Offertes en collaboration avec monsieur Bernard Généreux, 
député de Côte-du-Sud-Rivière-du-Loup-Kataskomiq-
Témiscouata, quatre bourses de 150 $ sont remises à des 
élèves de la 1er à la 4e secondaire. Ces bourses soulignent 
un leadership inspirant et un impact positif dans le milieu. 
Les récipiendaires se distinguent par leur bon jugement, 
leur équilibre personnel et la réussite de l’ensemble de 
leurs matières. Ces bourses de 150 $ ont été remises à 
Xavier Fortin, Benoît Dumais, Anne Belhumeur et Antoine 
Simard.

PRIX LEADERSHIP DE LA FONDATION 
VICTORIN GERMAIN

La Fondation Victorin-Germain offre généreusement 
une bourse de 1000 $ à un élève de 5e secondaire qui a 
démontré des qualités de « leader » et exercé une bonne 
influence dans son milieu. Cet élève doit faire preuve d’un 
bon jugement et d’un bon équilibre et réussir tous ses 
cours. Le gagnant de 2025-2026 a été Benjamin Pelletier.

PORTRAIT CSA
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PRIX DU COLLÈGE DE SAINTE-ANNE-DE-LA-
POCATIÈRE MÉDAILLE ACADÉMIQUE DU  
GOUVERNEUR GÉNÉRAL DU CANADA

Nous avons pris la décision, à partir des résultats connus à 
ce jour, de vous faire connaître les élèves sélectionnés pour 
deux des prix prestigieux, soit celui du Collège de Sainte-
Anne-de-la-Pocatière et celui de la Médaille académique 
du Gouverneur général du Canada. Un certificat leur a été 
immédiatement remis. Cependant, nous avons dû attendre 
les résultats officiels de fin d’année avant de dévoiler les 
récipiendaires de ces prix.

Un souvenir de son passage au secondaire et une bourse 
de 150 $ seront offerts par le Collège de Sainte-Anne-de-
la-Pocatière à l’élève de 5e secondaire qui a obtenu une 
excellente moyenne générale au terme de l’année scolaire 
2026-2027.

Enfin, une médaille à l’effigie de la Gouverneure générale 
du Canada, Son Excellence la très honorable Mary Simon, 
ainsi qu’une bourse de 300 $ offerte par KB Rail Canada, 
seront attribuées à l’élève de 5e secondaire qui aura obtenu 
la meilleure moyenne générale pour les deux dernières 
années de son parcours au secondaire. 

Les élèves nommés pour le prix du Collège de Sainte-Anne-
de-la-Pocatière ainsi que pour la Médaille académique du 
Gouverneur général du Canada sont Léo Bélanger, Philippe 
Dubé, Malia Linise, Juliette Picard et Jules Tremblay.

Cet automne, les deux récipiendaires seront invités à 
assister au dévoilement officiel de ces deux prix. 

MÉDAILLE DE LA LIEUTENANTE- 
GOUVERNEURE DU QUÉBEC

Cette année encore, l’honorable Manon Jeannotte 
a reconduit le prix honorifique de la Lieutenante-
gouverneure. Selon les critères établis par cette dernière, 
les élèves sélectionnés par les membres du Comité des 
prix devaient démontrer un engagement bénévole, tant 
au niveau social que communautaire, ou présenter une 
attitude inspirante et un rayonnement positif dans leur 
milieu. La lieutenante-gouverneure se réservait le droit 
de refuser toute candidature soumise. Quatre élèves de 
cinquième secondaire ont été nommés.  

Les candidates et candidats retenus pour ce prix prestigieux 
étaient Malia Linise, Juliette Picard, Laurent Harton et 
Benjamin Pelletier.

Le 10 avril, lors d’une cérémonie solennelle de remise des 
médailles, le gagnant a reçu une médaille honorifique à 
l’effigie de l’honorable Manon Jeanotte, 30e lieutenante-
gouverneure du Québec. Cet honneur a été bonifié d’une 
bourse de 250 $, offerte grâce au soutien et à la générosité 
de Desjardins.

La Médaille de la Lieutenante-gouverneure du Québec et 
la bourse de 250 $ pour l’année 2025-2026 ont décernées à 
Laurent Harton.
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ALLOCUTION DE MONSIEUR SIMON GAMACHE 
FORTIN

Président d’honneur 
Distribution solennelle des prix – Juin 2026

Bonsoir tout le monde.

C’est un privilège, mais aussi un honneur d’être ici ce soir 
pour la distribution solennelle des prix de fin d’année du 
Collège. Un événement important qui vient souligner la 
réussite scolaire, la persévérance et l’engagement des 
élèves. Je me présente : Simon Gamache Fortin, originaire 
de Saint-Jean-Port-Joli. Diplômé du Collège du 182ᵉ cours 
et très fier de l’être. Je suis toujours heureux de revenir 
régulièrement dans la région. Ma famille y vit toujours. 
Je me suis expatrié — je vais le dire ainsi — à Montréal 
pour mon travail. Je suis journaliste pour TVA Nouvelles 
et chef d’antenne à LCN pour l’émission matinale de la 
fin de semaine : le Québec Matin. Je dois avouer que j’ai 
été surpris par l’invitation de la direction et du comité 
organisateur. Je pense à tous mes camarades de la 182ᵉ 
promotion qui ont des carrières ou des engagements qui 
font la différence. J’ai accepté avec beaucoup d’humilité 
ce privilège d’être le président d’honneur de la distribution 
solennelle des prix de fin d’année 2026.

En vous voyant tous et toutes ce soir, des souvenirs me 
reviennent. Il y a quinze ans, presque jour pour jour, j’étais 
assis à votre place. Je suis retourné fouiller dans certaines 
boîtes aujourd’hui chez mes parents et j’ai retrouvé certains 
prix reçus au cours des cinq années de mon parcours au 
Collège. Le prix du Collège, des prix pour l’implication 
dans le parascolaire. Ce sont de bons et beaux souvenirs. 
Le Collège, pour moi, ça représente beaucoup. Dans mon 
parcours ici, je retiens des leçons de vie, des connaissances 
et un savoir-être.

Mon métier de journaliste m’a permis de commencer ici 
dans la région, en partie à la radio de La Pocatière, puis à 
Rimouski pour TVA, et maintenant à TVA et LCN à Montréal. 
Le bagage acquis ici au CSA me sert encore aujourd’hui. 
Les enseignants m’ont, au travers des différents cours, 
aidé à orienter ma curiosité, ma capacité à questionner 
et à trouver l’information. Ce sont des pierres angulaires 
essentielles à mon domaine.

Je veux vous parler de la fameuse Painchaud. Selon mes 
informations validées — je suis journaliste quand même —,  
cela existe encore en histoire, sous une autre forme. À 
l’époque, c’était en français. On devait mémoriser un 
texte et aller le réciter devant la classe. Cela m’a aidé à 
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mieux m’exprimer en public. Mais je dois dire que la 
communication, c’est bien plus que de réciter un texte par 
cœur. Je vous le disais, le Collège a aiguisé ma capacité à 
être critique. Même si je travaille en communication, je suis 
sûrement comme plusieurs d’entre vous : je détestais cela. 
Toutefois, cette expérience m’a permis de sortir de ma zone 
de confort et d’acquérir de l’expérience. La leçon que j’en 
tire : parfois, on ne voit pas l’utilité de quelque chose dans 
le moment présent, mais cela sert dans le futur.

Au CSA, c’est ici que j’ai fait mes premières armes en 
journalisme, dans le journal étudiant CHOCSA. J’ai eu la 
chance de relire certains de mes textes aujourd’hui. Dès que 
je suis entré au secondaire, je savais ce que je voulais faire 
comme métier dans la vie. Je voulais être journaliste à la 
télévision à TVA… c’était précis — ou présentateur météo… 
Pour cette portion, je réalise mon rêve toutes les fins de 
semaine, car à chacune de mes ouvertures d’émission, 
je dois faire la météo rapidement. Je ne me verrais pas 
faire autre chose qu’être journaliste en ce moment. Le 
cours Français communication m’a aussi beaucoup appris. 
C’était Mme Massé notre enseignante. J’ai tenté pour la 
première fois de faire du montage vidéo à ce moment-là. 
Dire qu’aujourd’hui j’en fais tous les jours, car oui, être 
journaliste à la télévision en 2026, c’est faire soi-même 
son montage. Il y a eu les fameux kiosques informationnels 
de français communication. Petit scoop : j’étais en équipe 
avec votre enseignante Anne-Sophie Morin. On avait 
même été interviewés par la Télévision communautaire du 
Kamouraska. Un kiosque sur le rire. Je ne suis pas certain 
que je voudrais revoir ma performance à la télé…

Je vous énumère ces souvenirs pour vous montrer qu’à 

l’école, on peut parfois trouver inutile ce qu’on apprend ou 
encore certains conseils donnés par vos enseignants. Avec 
du recul, quinze ans plus tard, je peux vous dire que ces 
conseils et ces leçons de vie me sont utiles. On ne le voit 
pas dans le moment présent, mais croyez-moi, cela vous 
servira dans le futur.

Le Collège m’a aussi appris l’importance de persévérer. 
C’est en faisant des efforts qu’on finit par atteindre ses 
objectifs. C’est toujours plus satisfaisant de réussir en 
ayant fait des efforts. Il ne faut pas voir un défi comme une 
montagne. Il faut foncer et fournir des efforts, même dans 
les portions que vous aimez moins de vos cours ou activités.
Je me souviens de l’athlétisme. Étant vraiment peu sportif, 
je détestais cela. Mais je finissais par faire le fameux 5 
km de course. Eh bien, aujourd’hui, je suis loin d’être un 
athlète, mais j’ai intégré à mon quotidien d’aller courir trois 
à quatre fois par semaine des cinq kilomètres. Comme 
quoi, on peut trouver du plaisir dans ce qu’on aime moins.
Avec la passion, les efforts, la persévérance et le plaisir, 
vous pouvez réaliser vos rêves. Il faut parfois faire des 
sacrifices, mais quand un projet vous rend heureux, cela 
se fait tout seul. Même si je dois me coucher à 19 h 30 les 
vendredis et samedis soir, car mon réveil sonne à 3 h du 
matin la fin de semaine, je vis mon rêve et je suis heureux 
de le vivre.

Ce soir, on souligne les efforts, la réussite, la persévérance. 
J’espère que vous êtes fiers de vous. Félicitations à tous les 
lauréats et bonne chance dans vos examens finaux !

Merci aux organisateurs pour cette belle soirée !
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SOIRÉE DES DÔMES

Le jeudi 28 mai à 19 h, l’amphithéâtre de l’ITAQ a vibré au 
rythme de la traditionnelle Soirée des Dômes, un moment 
unique où le Collège prend le temps de célébrer celles et 
ceux qui l’ont fait rayonner tout au long de l’année.

Implication étudiante, performances artistiques, esprit 
sportif, leadership et talent étaient au rendez-vous dans 
une ambiance à la fois festive et rassembleuse. Entre les 
remises de prix, les prestations sur scène de 57 artistes, 
le dévoilement des mises en candidatures pour le Conseil 
étudiant, la remise de plus de 50 dômes d’argent et d’or, 
la soirée a donné encore une fois de beaux moments et 
beaucoup de fierté. 

Cette année, les gagnants ont reçu un « véritable » dôme 
créé par l’atelier Profusion mise sur pied par trois élèves du 
collège : Philippe Dubé, Laurent Harton et Loïc St-Pierre.

Les récipiendaires 2025-2026 sont 

Découvertes de l’année 1re secondaire : Alice Harton et 
Henri Hudon
Révélations de l’année 2e secondaire : Elsa Gagnon et Eliot 
Tardivel
Révélations de l’année 3e secondaire : Laurie Labrecque et 
Charles-Antoine Fortin
Révélations élèves internationaux : Jinhong Wang et Jiahui 
Zhu
Athlètes de l’année : Victor Martel et Naïma Guay
Personnalités socioculturelles : Antoine Simard et Juliette 
Picard
Personnalités étudiantes : Laurent Harton et Saïna Fleury 
Arsenault
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En juin, monsieur Jonathan Daigle, directeur des services 
aux élèves,  a tenu à rendre un vibrant hommage aux 
finissants de la 197e promotion. Il a gracieusement 
accepté que nous publions son texte. 

Chers parents, élèves, personnel d’hier et d’aujourd’hui, 
finissants de la 197e promotion Beaujour ! Oui, ce jour est 
beau pour vous, chers finissants, car il marque la fin de 
quelque chose et, à cet effet, on m’a demandé de vous de 
concocter une allocution en lien avec le voyage.

J’ai décidé de faire un parallèle avec le chemin de 
Compostelle. J’aurais pu prendre le passeport, mais 
l’acte d’estampiller un passeport est une action qui se 
perd, se dénature et sera bientôt chose du passé avec la 
numérisation des dossiers et la biométrie. Pour ceux et 
celles qui ne connaissent pas Compostelle, ce sont de 
nombreuses voies piétonnes qui parcourent l’Europe depuis 
le neuvième siècle, mais principalement en Espagne avec 
pour fin Saint-Jacques-de-Compostelle. Un pèlerinage qui 
peut être à la fois religieux, spirituel, culturel, touristique et 
personnel. À chaque étape du chemin, il est possible de faire 
estampiller la credencial à chaque étape auberge, église, 

office du tourisme pour recevoir à la fin la Compostela, le 
certificat officiel du pèlerinage. 

Le 19 juin, tu recevras la Compostela du Collège pour avoir 
accompli toutes les étapes et, durant l’été, tu recevras de 
manière officielle par la poste dans une enveloppe brune 
et terne ton diplôme d’études secondaires. La même 
enveloppe brune que l’on reçoit pour tes futurs rapports 
d’impôts, pour payer ton permis de conduire ou t’informer 
de ton renouvellement de carte d’assurance maladie; l’État 
québécois a toujours eu le sens de la fête et le don de 
souligner en grande pompe les grands événements, mais 
ainsi va la vie.

Alors, tu comprendras que ta vie aura été une multitude 
d’étapes, d’escales qui aurait nécessité un tampon, un 
pour tes premiers pas, un pour tes premiers mots, un pour 
cesser de manger mou ou pour recommencer à manger 
mou. Tu comprendras que tout ça n’intéresse en rien ton 
locuteur, alors si ça ne te dérange pas, on va faire avance 
rapide ou comme les profs d’anglais disent fast forward.
Le Collège constitue en soi une multitude d’étapes où 
j’invite ton cerveau à se mettre en mode flasback ou 

Crédit  CSA
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comme diraient certains profs de français analepse. Le 
collège, dans ton pèlerinage de la vie, a été un point de 
départ important. C’était un lieu d’étape, un refuge où l’on 
s’est bien amusé. Refuge, qui pour certains, a quand même 
connu des zones de turbulence. Votre parcours vous aura 
permis de comprendre que le trajet compte autant que 
la destination. Dans ton bagage, tu portes des amitiés, 
des fous rires, des erreurs qui font grandir, des profs 
marquants, des moments de doute, des défis relevés, des 
souvenirs de résidence, de classes, de voyages, de matchs, 
de spectacles, de projets.

Une valise bien remplie et un carnet de bien des premières 
fois et maintenant de bien des dernières fois, dernier 
cours, dernière période d’athlétisme, dernière étude, et 
bientôt le premier et le dernier bal. Bal du primaire, bal 
du cégep. Plus sérieusement, pour certains, il y a eu des 
retards, des détours, des valises ou des sacs trop lourds 
c’est à la fois imagé et vrai. Certains ont transporté leur 
case sur leur dos pendant longtemps. Tu as aussi rencontré 
sur ton chemin d’autres personnes, tes compagnons de 
route qui ont marché pendant cinq ans avec toi. Parmi 
elles, il y avait les parents et le personnel du Collège qui 
t’ont encouragé à te dépasser et à ne pas lâcher. Certains 
d’entre eux t’ont poussé ou tiré ou porté pour que tu 
puisses être ici aujourd’hui. J’ai moi-même eu la chance 
de vous accompagner sur cette route, je t’ai aidé à ouvrir 
ton cadenas, à te dire de barrer ton cadenas, à regarder 
les caméras pour toi à te dire de barrer ton cadenas. Je t’ai 
écouté, conseillé, brassé la cage à des moments où tu avais 
besoin de te réaligner sur le chemin. J’ai aussi eu l’occasion 
de voyager avec certains d’entre vous jusqu’en Chine pour 
un tournoi de basket et apprendre d’une nouvelle culture 
un nouveau pays. De beaux moments ! À tous ces adultes, 
tu leur dois quelque chose et soit maintenant ou plus tard 
sur ton chemin, tu en seras obligatoirement reconnaissant. 

Tous ces gens ont cru en toi avant même que tu croies en 
toi-même.

Aujourd’hui, nous ne célébrons pas la fin de votre parcours, 
mais plutôt votre départ. Le 197e cours s’apprête à quitter 
le quai, non pas parce que l’histoire est terminée, mais 
parce qu’un nouveau chapitre commence.

Pour la suite, tu rencontras d’autres gens, d’autres 
compagnons sur ton chemin et tu auras toujours avec toi 
ta boussole intérieure qui te ramènera à ce que tu es, à tes 
valeurs, à ta curiosité, au sens de l’effort, et l’aiguille qui 
pointe toujours vers le nord tu y trouveras le Collège.

Quelques conseils !  

Je citerai Serge Bouchard, qui disait dans Les yeux tristes 
de mon camion : « Pour peu que l’on dure et que notre vie 
s’allonge. La jeunesse est un pays qui s’éloigne de plus en 
plus de nous ». 

Reste jeune, flexible et ouvert d’esprit le plus longtemps 
possible, réalise tes rêves dans cette période éphémère, 
« car, avec le temps, on doit jeter du lest, se départir de 
projets, de rêves et trancher sur nos naïvetés premières ».
 
En résumé, profites-en intelligemment le plus possible. 
Toujours Bouchard dans Le gazon : ne sois pas l’humain qui 
a évolué pendant un million d’années pour s’asseoir pour 
regarder sa pelouse pousser et la tondre encore et encore.

Bon voyage 197e cours ! Que votre route soit grande, belle, 
surprenante et surtout qu’elle vous ressemble.

Fils et filles de Sainte-Anne, bon vent !
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636 JEUNES, 2 SESSIONS, 1 COLLÈGE UNIQUE ! 
Samuel Gagnon, directeur adjoint de l’École d’immersion française

À l’approche du 200e anniversaire du Collège, il est fascinant 
de constater à quel point notre institution continue d’évoluer 
tout en demeurant fidèle à ce qu’elle a toujours été : un lieu 
de vie, d’apprentissage, de rencontres et de souvenirs. L’été 
2026 en a offert une belle démonstration.

Dans le cadre du programme Explore, le Collège a accueilli 
636 jeunes, soit 351 participants lors de la première 
session du 30 juin au 17 août et 285 lors de la seconde du 
23 juillet au 10 août. Une nouveauté importante cette année : 
les deux sessions consécutives de trois semaines étaient 
entièrement consacrées aux treize à quinze ans.

Pendant plusieurs semaines cet été, le Collège a donc 
retrouvé cette effervescence que connaissent bien les 
anciens : des corridors animés, des salles de classe 
occupées, des repas pris en groupe, des activités, des 
rires, des amitiés qui se créent et cette impression bien 
particulière d’habiter pleinement les lieux.

Derrière cette réussite se trouve une équipe remarquable. 

PORTRAIT CSA

Près d’une quarantaine de personnes ont travaillé 
directement au programme, auxquelles se sont ajoutées 
les équipes habituelles du Collège.

Le défi était particulièrement impressionnant entre les 
deux sessions. En seulement quelques jours, l’équipe 
de l’entretien devait remettre en ordre les chambres, les 
locaux et les espaces communs afin que tout soit prêt pour 
accueillir plusieurs centaines de nouveaux jeunes. Un 
véritable tour de force réalisé dans l’ombre, mais essentiel 
au succès de l’été.

Du côté de la cuisine, les chiffres parlent d’eux-mêmes : 
près de 40 000 repas ont été préparés et servis au cours de 
la saison. Derrière chacun de ces repas se trouve encore 
une fois une équipe qui a travaillé sans relâche pour faire de 
l’expérience Explore un véritable séjour de vie au Collège.
L’impact dépasse largement nos murs. La présence de plus 
de 600 jeunes au cours de l’été représente aussi une activité 
importante pour La Pocatière et la région. Commerces, 
transporteurs, lieux d’activités et commerces locaux 
profitent de cette présence, tandis que les participants 
découvrent notre ville et notre coin de pays.

Crédit  CSA

P r e m i è r e 
session

D e u x i è m e 
session
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LE DERNIER DROIT AVANT LE 200E :  
ENSEMBLE, PRÉPARONS L’AVENIR DU COLLÈGE

Dans quelques mois, le Collège entrera dans une année 
exceptionnelle : celle de son 200e anniversaire. Deux siècles 
d’histoire, de générations d’élèves, d’enseignants et de 
bâtisseurs qui ont contribué à faire du Collège l’institution 
que nous connaissons aujourd’hui.

Mais avant de célébrer tout le chemin parcouru, il nous 
reste un important défi à relever ensemble : terminer en 
force notre campagne majeure de financement 2023-2027.
Lancés avec un objectif de 3 millions de dollars, les efforts 
de la campagne visent trois grandes priorités : favoriser 
la persévérance et la réussite scolaire de nos élèves, leur 
donner accès à des ressources pédagogiques de qualité 
et préserver notre remarquable bâtiment patrimonial afin 
qu’il demeure un milieu de vie sécuritaire et adapté aux 
générations futures.

Pour les anciens et anciennes du Collège, cette campagne 
prend une signification toute particulière. Chacun possède 
ses propres souvenirs du Collège : un enseignant qui a 
fait une différence, une amitié née entre ces murs, un défi 
relevé, une activité marquante, un passage à la résidence 
ou simplement ce sentiment d’appartenir à une grande 
famille.

Aujourd’hui, nous avons l’occasion de faire en sorte que 
d’autres générations puissent à leur tour vivre cette 
expérience.

Avant de célébrer 200 ans, construisons les 
prochaines années

Le bicentenaire sera bien sûr l’occasion de nous retrouver et 
de célébrer fièrement notre histoire. Mais il doit également 
être un point de départ.

Notre bâtiment, nos services aux élèves, nos installations 
et nos outils pédagogiques doivent continuer d’évoluer. La 
campagne permet notamment de soutenir des services 
d’aide et d’encadrement, de renouveler du matériel 
pédagogique et sportif, d’améliorer les espaces fréquentés 
quotidiennement par les élèves et de poursuivre les travaux 
nécessaires à la préservation de notre joyau architectural.

Chaque contribution compte. Peu importe son montant, un 
don à la campagne est une façon très concrète de participer 
à la suite de l’histoire du Collège.

Alors que nous nous apprêtons à célébrer les 200 ans du 
Collège, nous lançons un appel tout particulier à celles et 
ceux qui ont contribué à écrire son histoire : nos anciens et 
anciennes.

Si le Collège a compté dans votre parcours, c’est maintenant 
le moment de poser un geste concret pour son avenir. Nous 
avons besoin de votre appui pour terminer cette campagne 
en force.

Chaque don, peu importe son montant, nous rapproche de 
notre objectif et permet directement de soutenir les élèves 
d’aujourd’hui, de préserver notre patrimoine et de préparer 
le Collège pour les générations qui suivront.

Avant de célébrer 200 ans d’histoire, aidez-nous à bâtir les 
prochaines décennies. Nous invitons donc chaque ancien et 
ancienne à contribuer dès maintenant.

Faites votre don en ligne au www.leadercsa.com/campagne 
Vous pouvez également communiquer avec nous au 418 
856-3012, poste 342, ou à dons@leadercsa.com.

Votre Collège a fait partie de votre histoire. Aujourd’hui, 
vous pouvez faire partie de la sienne.

Monsieur Samuel Gagnon
Directeur du développement des affaires et directeur adjoint de l’École 
d’immersion française

http://www.leadercsa.com/campagne
mailto:dons%40leadercsa.com?subject=
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PORTRAIT CONVENTUM

TROIS FOIS VINGT ANS !

En juin 1966, les étudiants du 134e terminaient leur cours classique... en disant aurevoir à leur alma mater.

Lundi le 15 juin 2026, 60 ans plus tard, une vingtaine de joyeux lurons (vieux mais encore joyeux) se sont retrouvés au Cercle 
de la Garnison, sur la rue Saint-Louis dans le vieux Québec. Et heureusement la météo a collaboré pour permettre de 
savourer le lunch dans la cour extérieure, dans un décor enchanteur.

Tempus fugit! Voir des octogénaires jaser et se taquiner comme un gang d’ados... y’a de quoi en perdre son latin (c’était déjà 
fait... pour plusieurs).

Jean Grandmaison, 134e

Nouvelles de la 134e promotion
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PORTRAIT CONVENTUM

TOUJOURS NOUS, COMME SI C’ÉAIT HIER ! 

Le 16 mai dernier, 33 anciens élèves du 172e cours se 
sont réunis afin de souligner les 25 ans de la fin de leur 
parcours au Collège. Organisées par Stéphanie Dubé, 
Caroline Gamache et Emilie Guay, ces retrouvailles ont 
permis de renouer avec des visages familiers, de partager 
des souvenirs précieux et de constater que certains liens 
résistent admirablement au passage du temps.

Dès les premiers instants, la magie a opéré. Les 
conversations ont repris rapidement, naturellement, les 
rires ont résonné comme autrefois et les anecdotes se sont 
succédé avec une étonnante facilité. Pendant quelques 
heures, les années se sont effacées et nous avons retrouvé 
cette complicité qui nous unissait à l’époque. Toujours 
nous, comme si c’était hier.

La visite du Collège nous a réservé son lot de surprises. 
Les locaux ont évolué, les espaces se sont transformés et 

les générations s’y succèdent depuis. Pourtant, certaines 
choses demeurent inchangées : l’atmosphère des lieux, 
les sons familiers des portes et du plancher, les odeurs 
qui réveillent instantanément les souvenirs. En parcourant 
les corridors, plusieurs ont eu l’impression de retrouver un 
petit morceau de leur jeunesse.

Au fil de la soirée, nous avons réalisé que malgré les 
chemins différents empruntés depuis notre graduation, 
nous partageons toujours une histoire commune. Une 
histoire faite d’amitiés, d’apprentissages, de fous rires, de 
défis relevés et de souvenirs qui ont contribué à faire de 
nous les personnes que nous sommes aujourd’hui.

Une seule soirée n’était certainement pas suffisante. 
Nous aurions volontiers prolongé les discussions encore 
quelques heures tant le plaisir de se retrouver était grand. 
Merci à tous ceux qui ont répondu à l’invitation et contribué 
à faire de cette rencontre un moment mémorable.

Après 25 ans, une chose est devenue évidente : le temps 
passe, les vies changent, mais certains liens demeurent. 
Et lorsque nous nous retrouvons, c’est toujours un peu 
comme si c’était hier.

Emilie Guay 

NB. Tu fais partie de la promotion 172? Tu n’es pas sur les 
réseaux sociaux? Tu as manqué le conventum parce que tu 
l’ignorais, tu aimerais participer au prochain? 
Fais-le moi savoir! 
emilie.guay@yahoo.ca

172e promotion

mailto:emilie.guay%40yahoo.ca?subject=
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PORTRAIT CONVENTUM
Autres conventums du printemps 2026

166e promotion

187e promotion

177e promotion

190e promotion
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UN IMMENSE SUCCÈS

Le 27 juin dernier s’est tenue, au Club de golf de St-Pacôme, 
la vingt-et-unième édition du tournoi de golf de l’Amicale, 
Retrouvailles 2026.

Sous la présidence de deux anciens élèves, frère et sœur, 
Me Nancy Lajoie, 160e cours, et monsieur François Lajoie, 
161 e cours, l’évènement a attiré de nombreux joueurs, 
anciennes et anciens d’une large gamme de promotions. 
En effet, plus de 150 joueurs se sont inscrits et ont pris 
le départ. Ces participantes et participants provenaient du 
131e cours pour les plus anciens jusqu’à des finissants de 
cette année : le 197e cours. Plus tard, en soirée, plus de 175 
convives ont partagé le repas et ont rencontré d’anciennes 
consœurs et d’anciens confrères. Des retrouvailles 
vraiment réussies !

Plusieurs performances golfiques ont été réalisées et 
l’équipe gagnante, composée notamment de Bernard 
Ouellet, Denis Cormier, Roger Chamard, tous du 151e 
cours, ainsi que Hans Jenkins et Maxime Cormier, a affiché 
un pointage de 60, soit 12 coups sous la normale. L’équipe
championne de l’an dernier, formée d’Hélène et Suzanne 
Lévesque, 154e cours, Pierre Coulombe, 143e cours et 
Abraham Saucier, 187e cours, a pris la deuxième place avec 
un pointage de 66, à égalité avec les représentants de la 
Caisse populaire Desjardins de l’Anse de La Pocatière.

Nous avions une généreuse et vaste table de prix incluant 
une paire de billets pour le Festival d’été de Québec, 
gagnée par Anthony Jenkins, deux paires de billets pour 
les Canadiens de Montréal, gagnées par Marie-Christine 
Carrière 174e cours et Brigitte Ouellet. Enfin, François 
Lambert du 169e cours a remporté un séjour et une ronde 
de golf pour quatre personnes à La Cache du golf de 
Beauceville.

Nous avons aussi remis des droits de jeu à notre quatuor 
du 197e cours : Mathis Chénard, Lancelot Caillouette, Alexis 
Thériault et Jean Tremblay.

En terminant, nous remercions sincèrement nos nombreux 
commanditaires et bénévoles qui ont contribué à la réussite 
de l’évènement.

Nous vous donnons rendez-vous le samedi  26  juin 2027. 
L’Amicale organisera son Tournoi de golf dans le cadre des 
Fêtes du 200e du Collège.

Réservez tôt, les places vont s’envoler !!!

Merci aux Wisigoths qui ont vendu les billets pour les tirages 
durant la journée. En échange, l’Amicale a été heureuse de 
leur remettre un chèque de 400 $ pour les aider à payer les 
coûts de leurs activités durant l’année 2026-2027.

PORTRAIT JOURNÉE RETROUVAILLES
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PORTRAIT JOURNÉE RETROUVAILLES

Nos présidents d’honneur Me Nancy Lajoie et M. François Lajoie

Prés. Amicale Président Golf

Résidence Golf et Prés. Amicale

Nancy Mignault, Pascale Thériault, Nancy Lajoie présidente
d’honneur 160e , Joyce Godbout

Quatuors des présidents d’honneur 
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PORTRAIT JOURNÉE RETROUVAILLES

Gina Gaudreault 152e , Louis Audet 152e, Marcel Bérubé 152e,

Marco Pelletier 152e et Louise Pelletier

Anthony Jenkins : une paire de billet pour le Festival d’été de Québec

Bernard Ouellet, président de l’Amicale, 151e cours, Denis Cormier 151e, 
Hans Jenkins, Maxime Cormier et Roger Chamard 151e

Pierre Coulombe 143e , Hélène et Suzanne Lévesque 154e et
Abraham Saucier 187e

François Lambert : nuitée et golf pour quatre personnes à la
Cache du golf de Beauceville
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PORTRAIT JOURNÉE RETROUVAILLES

Roland Grand’Maison 145e , Brigitte Ouellet, Gilda
Lavoie 143e et Philippe Carrière

Le quatuor du 197e cours : Mathis Chénard, Alex Thériault,
Jean Tremblay et Lancelot Caouillette et l’animateur

Lancelot Caouillette, Mathis Chénard, Jules Tremblay, Alexis
Thériault : TOUS 197e

Brigitte Bérubé 151e, Marleen Daris 151e ,Nathalie Bérubé 155e

Sylvain Thériault, Zachary Dionne, Félix Pelletier, Charle-A.Arsenault, 
Thomas Sasseville, Jonathan Audet-Bilodeau, Raphaël Dionne, Anthony 
Lavoie, Nathan Chouinard, Étienne Lévesque et Louis-Pierre Gagnon.

Philippe Bertrand, Sandra Ouellet 162e , Rachelle Ouellet
138e, Langis Laflamme
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PORTRAIT JOURNÉE RETROUVAILLES

Luc Chamberland 157e, Louise Chamberland 142e,  
Charles-André Roux 187e et Antoine Anctil 187e

Hélène Larkin, Jean-Yves Duval, Bruno Ouellet et Mégan Ouellet

Adam Morazé, Édouard Morazé, Loyola Ouellet, Maryse Ouellet 165e Gaétan Lévesque, Ginette Hudon, Denise Dionne et Clément Massé 139e

Louise Lacoursière, Nathalie Rousseau, Jean Martineau,
Sylvie Boulet, Marc Bélanger : tous 155e

Guy Rousseau, Armand Morin 145e , Élisabeth Fontaine,
Luce Morin 151e
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Portrait d’une portraitiste.

À la fin de l’hiver dernier, j’ai eu la chance de rencontrer une 
artiste autodidacte, Geneviève Dupont. Ce nom vous dit peut-
être quelque chose. En effet, Geneviève a été mentionnée 
dans les deux derniers numéros de l’Union amicale alors 
que nous avons parlé du livre pour adolescents « Quand les 
fils se touchent ! » et avec son auteure, Sylvie Saint-Pierre. 
Geneviève, camarade de classe de Sylvie au 144e cours, 
s’est occupée des illustrations de l’ouvrage.

Originaire de Saint-Jean-Port-Joli, Geneviève, comme 
tous les membres de sa fratrie, a fait toutes ses études au 
collège. Pas exactement! En fait, en tant que membre de la 
première génération de filles, elle a entamé son secondaire 
1, comme pensionnaire, au couvent derrière la cathédrale. 
Cette trentaine de préadolescentes, bien qu’inscrites 
au collège, n’y venait que pour leurs cours de biologie, 
d’Éducation physique et de musique. Il va sans dire qu’elles 
étaient séparées des garçons. Hors de question d’avoir des 
classes mixtes !

Ainsi, pendant quatre ans, elle s’est retrouvée avec les 
mêmes camarades. La politique de classes selon le sexe 
a cessé en 1972 alors que cette cohorte en était à son 
secondaire 5.

Geneviève se souvient que les prêtres étaient très stricts 
en ce qui concerne les relations garçons-filles. Elle se 
rappelle, entre autres, qu’à la cafétéria, elle et son copain 
de l’époque ne pouvaient s’asseoir à la même table 
et devaient s’assurer de ne pas se faire face. Il fallait 
repousser les tentations qui s’étaient immiscées dans les 
murs ! Heureusement, Pierrette Labrie, responsable des 
filles, a amené les prêtres à un peu assouplir le code de vie. 

Le choix du collège pour les sept enfants de la famille 
Dupont est évidemment revenu aux parents. Ils souhaitaient 
une bonne éducation pour leurs enfants. Geneviève, l’ainée 
de la famille, n’allait pas y être totalement isolée, puisque 
sa meilleure amie du primaire était également inscrite au 
collège. 

Tout au long de son parcours, elle a apprécié les enseignants 
qui ont su partager leur passion pour la matière qu’ils 
ont enseignée. Elle pense plus particulièrement à Hubert 
Lévesque en Géographie, Jacquelyne Lord en Anglais, 
Louis-Émile Pelletier, qui a amené un vent de légèreté dans 
le climat austère des classes de Français, Alfred Bérubé en 
musique…

Le collège offrait des possibilités qu’elle n’aurait pas 
nécessairement eues dans le système public : chorale, 
leçons privées de piano avec l’abbé Bouchard... Elle 
pense également à l’opportunité que les élèves avaient 
d’utiliser les services technos pédagogiques pour monter 
des présentations. Ils pouvaient accéder aux ressources 
disponibles et tout le personnel aidait les enfants.

Elle a mentionné un seul bémol, La Painchaud. Timide, 
Geneviève se serait bien passée de cette épreuve. Ceci 
malgré sa participation à l’organisme Jeunesse en marche, 
qui lui a appris à négocier, surtout les règlements de l’école, 
en apprenant à développer et à exprimer sa pensée.

Après l’obtention de son diplôme d’études secondaires, 
Geneviève est traversée de l’autre côté du mur pour 
entreprendre des études en administration au cégep de La 
Pocatière. Un an et demi plus tard, elle a quitté, à cause des 
maths, pour le programme d’assistance sociale au cégep 
de Sainte-Foy. Pendant qu’elle étudiait, elle s’est trouvé 
un emploi à l’hôpital Laval et y a travaillé plusieurs années 
après l’obtention de son DEC.

Geneviève et son conjoint ont décidé de déménager à Saint-
Jean-Port-Joli. Un jour, elle a été contactée par Martine 

PORTRAIT ANCIENNES ET ANCIENS
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Dubé pour remplacer un congé de maladie de trois mois 
au CSA. De cette période, elle retient les beaux échanges 
qu’elle a eus avec Adrien Vaillancourt sur l’évolution 
bénéfique de la discipline au collège.

L’implication de Geneviève dans la vie du collège ne s’est 
pas arrêtée avec la fin de ce contrat. Elle a organisé le 
conventum des 40 ans de la 144e promotion et a été 
membre du conseil d’administration de l’Amicale.

Elle a poursuivi une carrière comme adjointe administrative 
chez Metallia à Rivière-du-Loup, puis au Cégep de La 
Pocatière, où elle devient responsable de la campagne de 
financement pendant trois ans. Elle quitte le Cégep pour 
devenir aidante naturelle pour sa mère et son fils.

Geneviève commence à s’intéresser au dessin en suivant 

Heureux, qui combine amour et passion !

Si vous passez par Saint-Aubert et que la faim vous tenaille, 
voire une petite gourmandise, il faut faire un arrêt au casse-
croûte chez Line. Vous y rencontrerez un sympathique 
ancien du 166e cours, Mathieu Maltais. Mathieu et sa 
conjointe Caroline vous accueilleront avec leurs plats faits 
maison et leur belle joie de vivre.

En 1990, les parents de Mathieu ont décidé que celui-
ci suivrait les traces de son frère et de sa sœur et qu’il 
étudierait au collège. Une aventure de cinq ans débutait.

Les premiers jours ont été un peu difficiles. Mathieu se 
sentait un peu isolé dans cette grande bâtisse, puisque seul 
un autre enfant de sa classe du primaire à Saint-Aubert 
était inscrit au collège. Ce sentiment s’est vite estompé 
grâce à la sociabilité de Mathieu et à son amour de l’école. 
Dès les premières semaines, il s’est lié d’amitié avec des 
camarades de classe. Amitiés qui perdurent depuis plus de 
trente-cinq ans.

Comme on le sait, une grande sociabilité entraine souvent 
ceux qui ont cette qualité à être un peu bavards. C’était le 
cas pour l’élève Maltais. Il aimait bien parler avec les gens 
autour de lui en classe quand lui avait compris la leçon 

des cours en ligne. Elle y découvre une passion alors que 
son talent se révèle. Elle aurait bien aimé découvrir cette 
passion plus tôt.

Le collège a été marquant au point que Geneviève et son 
conjoint Michel y ont envoyé leurs deux fils. Elle a été 
en mesure de constater que des enseignants inspirants 
s’impliquaient toujours dans le développement et le 
parcours des jeunes.

Comme la vie scolaire offre aux élèves de nombreuses 
occasions de s’impliquer dans sa vie scolaire, elle leur 
recommande de profiter des moyens mis en place pour 
eux, tout en tissant des liens d’amitié qui ont perdureront.

PORTRAIT ANCIENNES ET ANCIENS
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présentée. Adulte, il réalise que ça pouvait déranger. Il est 
donc reconnaissant envers ses enseignants qui ont su, la 
plupart du temps, faire preuve de patience.

Ainsi, en plus des beaux souvenirs de ses collègues de 
classe, il est reconnaissant envers ses enseignants. Il 
pense entre autres à Gilles Beaulieu, qui l’a aidé, lui et 
bien d’autres, à se responsabiliser en laissant place à 
leur initiative. Il se souvient de l’enseignement passionné 
d’André Laforest en mathématiques et en arts plastiques. 
Comme Hubert Lévesque, un pince-sans-rire, il savait 
intéresser les élèves aux matières qu’il enseignait.  Il est 
reconnaissant de la grande patience de Louise Massé 
envers les élèves turbulents comme lui.

Parmi les autres membres du personnel, il se remémore 
le calme de monsieur Mignault, l’enthousiasme de Guy 
Bilodeau et sa joie de vivre. Tous les adultes avaient un côté 
humain qui le mettait à l’aise.

En feuilletant le bottin des finissants de la 166e promotion, 
on découvre que Mathieu avait le sens de la fête. On y lit : 
« Mathieu est toujours prêt à fêter. Sa bonne humeur et son 
sourire ont su conquérir le cœur de bien des gens pendant 
ses années au collège. »

Lorsqu’on lui a demandé de partager de petites anecdotes, 
il a confirmé ce propos. Peu attiré par l’athlétisme, il 
s’est souvenu que lors de LA journée, lui et ceux qui 
ne participaient pas aux épreuves ont été envoyés à la 
bibliothèque. Pour narguer leurs camarades-athlètes, ils 
sont sortis par la fenêtre, sur le toit du gymnase pour offrir 
leurs « encouragements » tout en grillant une cigarette.

Élève ayant de bons résultats scolaires faute de résultats 
athlétiques, Mathieu a envisagé plusieurs possibilités de 
carrières : médecin, pilote de brousse, parapsychologue, 
vétérinaire… 

Ne sachant trop quoi choisir, mais aimant beaucoup 
cuisiner, il a suivi la suggestion de son oncle qui l’a 
encouragé à explorer cette avenue. Il s’est donc inscrit en 
technique de gestion alimentaire à l’Institut de tourisme et 
d’hôtellerie du Québec. Il termine son cours en quatre ans 
tout en travaillant dans divers restaurants et en profitant de 
la vie trépidante de Montréal.

Il réalise que sa formation lui donne l’occasion de travailler 
n’importe où. Il part donc pour Banff afin de travailler et 
d’y retrouver une amie. Sac au dos, il pousse plus à l’ouest 

à Victoria, à Tofino, puis dans la vallée de l’Okanagan. 
Attaché à son coin de pays, il revenait régulièrement chez 
ses parents à Saint-Aubert. Sa formation lui permettait de 
travailler un peu partout. Il a ensuite occupé des emplois un 
peu partout au Québec au gré de ses explorations ; que ce 
soit dans le Nord, dans Charlevoix, à Gatineau, à Montréal, 
à Québec à Chicoutimi ou de retour dans la région. 

Après un voyage en autobus jusqu’au Mexique, Mathieu est 
revenu pour de bon dans la région pour travailler avec son 
ex-camarade de classe, Jean-Pierre Tirman, au restaurant 
Le Relais de Kamouraska. 

L’année suivante, il a fait la rencontre de sa conjointe, 
Caroline. Ultimement, la vie de couple et la paternité l’ont 
incité à devenir sédentaire. 

Après une aventure décevante avec l’ouverture d’une 
épicerie santé à Saint-Jean-Port-Joli et quelques emplois 
dans les cuisines de la région. Il décide, avec Caroline, 
d’acheter leur casse-croûte. On est en 2017.

Marqué positivement par ses cinq années au collège, il y 
inscrit ses enfants. Sa fille a complété son secondaire il y a 
deux ans et son fils est en secondaire 4. Mathieu et Caroline 
trouvent important que les élèves y soient toujours bien 
encadrés par des adultes disponibles qui leur permettent 
de développer leur autonomie.

Les élèves et leurs parents doivent faire confiance aux 
adultes. L’encadrement est aussi rigoureux, mais adapté 
au temps présent permet aux jeunes de croire en eux.

PORTRAIT ANCIENNES ET ANCIENS
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De l’importance d’explorer.

En 2022, les membres de la 193e promotion quittaient le 
collège, bardés de connaissances, prêts à explorer le monde 
et ses possibilités. On peut dire de l’une de ces anciennes 
qu’elle est une véritable exploratrice, Marine Caillouette.

Marine, comme les autres membres de sa fratrie, 
a fréquenté le collège. Elle y a passé cinq années 
enrichissantes. Le choix d’une école secondaire pour les 
Caillouette a été facile. Le père, Bernard, y a fait ses études 
dans la deuxième moitié des années 1990. Fort et fier de 
son expérience, il a offert la même chance à ses enfants 
de grandir dans un milieu où ils seraient bien encadrés et 
préparés pour la vie adulte. 

Pour la jeune Marine, le programme Multilangue s’avérait 
particulièrement attrayant. Il lui importait d’acquérir 
d’autres langues afin de s’ouvrir sur le monde. Elle maitrise 
donc l’anglais et l’espagnol. C’est dans ce programme 
qu’elle a fait la rencontre de Julie Laforest, une enseignante 
organisée, cool et dévouée.

Malheureusement, Marine et ses camarades n’ont pu 
participer à des échanges linguistiques en raison de la 
COVID. Elle s’est cependant reprise lors de ses propres 
voyages.

Le CSA a été épanouissant. Elle a développé de solides 
amitiés et appris à se connaitre. Elle a entre autres 
découvert son côté entrepreneurial en quatrième et 
cinquième secondaires. N’étant pas impliquée dans le sport 
avec les Wisigoths, elle cherchait une activité parascolaire 
dans laquelle s’impliquer. Comme Marine aime rassembler 
les gens vers une cause commune, elle a initié le comité 
« Une action pour le monde. » Ce groupe s’est donné des 
objectifs sociaux et environnementaux. 

La plantation d’arbres sur deux jours avec d’autres élèves 
et des enseignants dans la tourbière Lambert la rend 
particulièrement fière. Les mille arbres mis en terre n’ont 
été que l’aboutissement d’un projet ayant nécessité une 
organisation échelonnée sur deux mois. Ce succès lui a 
donné le gout de continuer à s’impliquer.

Ainsi, elle a participé à la réouverture de la friperie. Friperie 
aujourd’hui consacrée à l’offre de vêtements usagés, mais 
en bon état, du collège aux élèves. Elle considère comme 
une excellente initiative que les anciens locaux de la friperie 

ont été convertis en atelier de couture qui permet aux élèves 
d’acquérir des compétences utiles tout en développant leur 
autonomie au-delà du consumérisme.

Marine tient à souligner l’appui de Jonathan Daigle, qui a 
toujours répondu oui à ses propositions de projets. Sans 
hésiter, il était présent pour aider.

Marine a quitté le secondaire en étant fatiguée d’étudier. 
Elle confie que pendant ses années au collège, elle 
étudiait jusqu’à dix heures tous les soirs. Elle avait de bons 
résultats, mais devait travailler fort pour les obtenir. 

Un changement de rythme s’imposait. Elle n’était pas 
intéressée par des études au cégep. 

Inspirée par son travail d’été à travailler à la ferme 
maraichère de ses parents au cours des deux étés 
précédents, elle s’est inscrite à l’ITAQ en Technique de 
production horticole agroenvironnementale. Elle a réalisé 
qu’elle aimait plus le côté production que le côté technique 
du programme. Son intérêt était plus entrepreneurial. 
Un peu désenchantée, elle a abandonné le programme 
pour entrer dans le programme de soins préhospitaliers 
d’urgence à Rivière-du-Loup dans le but d’aider les autres. 
Elle a vite constaté que le milieu et les conditions de 
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De l’archet au clavier

Alfred Bérubé, dernier prêtre-enseignant du collège, vit 
une paisible et heureuse retraite à Saint-Gabriel. Seul le 
clapotis de l’eau sur les pierres de la rivière Ouelle qui 
coule derrière sa résidence vient perturber la tranquillité 
du lieu. Oh si peu !

Membre de la 131e promotion, l’adolescent Alfred a fait tout 
son cours classique au collège entre 1955 et 1963. Comme 
tous les élèves à l’époque, il était pensionnaire pendant 
toute l’année scolaire et rentrait dans sa famille, à Saint-
Alexandre, seulement pendant le temps des fêtes et pour 
les vacances d’été. Les visites des parents étaient très 
rares. Les siens ont fait le voyage une seule fois, à l’adieu 
aux finissants à la fin du printemps 1963.

Le jeune Bérubé a adoré le pensionnat. Il y a développé 
des amitiés solides. Soucieux de partager son amour de 
la musique, il s’occupait d’en diffuser à travers les haut-
parleurs de la cour de récréation. Grâce à la discocenne 
subventionnée sur une base volontaire par les élèves, il 
voyait à l’achat de disques. En plus de la musique à la cour, 
il animait une audition de musique classique d’une heure 
tous les jeudis après-midi. Les soirs de matchs de hockey 

travail n’étaient pas pour elle faute de pouvoir s’épanouir 
créativement. Elle laisse tomber après trois mois. 

La recherche professionnelle se poursuit. Elle ne sait 
toujours pas où aller et surtout dans quel domaine se 
lancer. 

Elle retourne donc à Rivière-du-Loup, décidée à faire un 
DEP en menuiserie-charpenterie avec son frère. Ils se sont 
inscrits au programme d’un an et demi terminé en juin 2025. 
Qui sait, son intérêt pour l’entrepreneuriat l’amènera-t-il à 
créer sa propre entreprise ?

En terminant, elle conseille aux élèves de ne pas stresser 
avec leur avenir. Ils doivent se donner le temps d’explorer 
qui ils sont et quelles sont leurs compétences. Ce n’est 

pas important à 17 ou 18 ans de savoir exactement ce 
qu’on veut faire. Chaque expérience permet d’acquérir des 
compétences qui serviront toute la vie. 

Promotrice des DEP, Marine affirme que ceux-ci 
permettent le développement de compétences pratiques et 
de développer l’esprit de réflexion, de chercher comment 
faire pour réparer un bris sans toujours payer quelqu’un 
pour effectuer le travail à sa place.

PORTRAIT ANCIENNES ET ANCIENS



38 amicalecsa.com

à la télévision, pour ceux qui ne s’intéressaient pas aux 
exploits de Béliveau, Richard et autres, il faisait jouer des 
chansonniers à la salle d’études.

L’attirance pour la prêtrise a mûri et s’est transformée en 
vocation pendant les années au collège. C’est ainsi que, 
dès l’automne suivant, il est entré au grand séminaire de 
Québec.

Le séminariste Bérubé, contrairement à d’autres étant 
passés par le collège, n’est pas revenu pour y travailler 
pendant les pauses entrecoupant ses études. Il retournait 
un peu plus à l’est, dans son pays de Saint-Alexandre pour 
travailler, à partir de la Saint-Jean-Baptiste, au camp 
musical en tant qu’enseignant de musique. Violoniste 
passionné, il était en mesure de partager son amour de 
la musique avec les plus jeunes. À Saint-Alexandre, il en 
profitait pour passer un peu de bon temps au sein de sa 
famille.

L’abbé Alfred a fait son retour au collège en 1967 pour 
remplacer l’abbé Antoine Bouchard qui venait d’être nommé 
directeur de l’école de musique de l’université Laval. La 
tâche du jeune enseignant consistait à prodiguer des cours 
de musique en secondaire 1, 2 et 3 en plus d’enseigner aux 
élèves en option musique de secondaire 3, 4 et 5.

Voyant le potentiel pédagogique du jeune abbé, le collège a 
décidé de l’envoyer se perfectionner en musique pendant 
trois années à l’université Laval. Il a par la suite réintégré 
son alma mater pour de bon jusqu’à sa retraite en 2006.

En tant qu’enseignant, l’objectif premier était de donner une 
appréciation de la musique et de développer une culture 
musicale classique autre que ce qui était diffusé dans les 
stations de radio. En option musique. Des étudiants de 
l’école de musique enseignaient aux élèves. 

Au fil des années, l’abbé Bérubé a enseigné la géographie 
en secondaire 3, un peu de catéchèse et de latin. 

Au début de l’année 1982, lui et d’autres enseignants ont 
réalisé l’importance des changements pédagogiques 
que les nouvelles technologies de l’information allaient 
entrainer. Voulant s’assurer que les élèves seraient en 
mesure de prendre ce virage, il a choisi d’abandonner 
l’enseignement de la musique au profit de l’informatique.

Certains se rappelleront que le programme d’informatique 
au CSA est né lors d’un souper de l’Amicale. En tant que 

secrétaire, l’abbé a présenté aux participants l’idée d’équiper 
le collège d’un laboratoire d’informatique. Les anciens ont 
compris la nécessité de créer un programme. Tout le monde 
était d’accord. Douze anciens ont immédiatement levé 
la main et consenti à acheter un ordinateur chacun pour 
équiper la future salle. Le collège a donc fait l’acquisition 
de Commodores 64 en vogue à l’époque. 

Le laboratoire de langue a été transformé en laboratoire 
d’informatique pour l’année scolaire. L’évolution du monde 
informatique étant des plus rapide, il a fallu suivre et 
rapidement s’adapter. Les Commodores ont été remplacés 
par des produits Apple.

Bien qu’il ait aimé l’enseignement de la musique, il trouvait 
parfois difficile d’intéresser les élèves. La situation n’était 
pas la même avec l’informatique. Les jeunes embrassaient 
l’apprentissage de ce nouveau programme. Le travail 
devenait très stimulant, puisque les enseignants et les 
adultes apprenaient également ensemble.

Je me devais d’être à jour ; l’évolution de l’enseignement allait 
très vite. On avait un club info à La Pocatière où on apprenait 
beaucoup. On se réunissait souvent et chacun apportait sa 
contribution en présentant un traitement de texte, un jeu, un 
chiffrier, une banque de données, un langage info, comment 
débarrer, copier, etc. Les connaissances se répandaient vite 
entre nous et dans notre milieu.

Bien que le travail constitue une période importante de la 
vie, le poids des années finit par faire son œuvre. En 2006, 
l’abbé a décidé de prendre sa retraite. Il était fatigué et 
sentait le besoin de respirer un peu. 

Prévenant, il avait acheté son chalet surplombant la Ouelle 
en 1989. 

Le temps qui passe est agrémenté par l’écoute de beaucoup 
de musique, même s’il en joue de moins en moins. Les 
hivers sont coupés par un voyage annuel à Puerto Vallarta. 

En terminant, ce sage tient à rappeler aux nouveaux 
enseignants qu’ils ne détiennent pas la clé de la 
connaissance. Les élèves d’aujourd’hui ont accès à toute 
l’information. L’enseignant doit être un accompagnateur 
qui leur présente une image positive de l’apprentissage 
plutôt qu’une figure d’autorité détentrice du savoir. Ils se 
proposent comme modèles. Ils ne doivent ni ne peuvent 
s’imposer. Ils doivent éveiller l’élève dans sa poursuite de 
connaissances.

PORTRAIT ANCIENNES ET ANCIENS
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Bonjour les Anciennes et les Anciens du 144e  
Cours! 

Le samedi 6 juin 2026, quelques anciennes du 144e, nous 
nous sommes réunies pour assister au concert -chorale de 
notre collègue du 144e   Donald Déry. La veille, nous avions 
assisté à l’Auditorium du Collège de Saint-Jérôme à la 
pièce mise en scène par notre collègue Claude Bois. 

C’était tellement plaisant cette retrouvaille improvisée 
que je me suis dit que peut-être d’autres amoureux et 
amoureuses de notre Alma Mater et/ou bien des personnes 
qui ont fait partie de cette aventure pendant nos 5 années 
au CSA auraient aimé se joindre à nous! 

Nous ont quittés

132e cours, Charles-Aimé Anctil, mai 2026
130e cours, Paul Bélanger, juin 2026
148e cours, Richard Lévesque, juin 2026
118e cours, Yvan Michaud, septembre 2026

Erratum : Une malencontreuse erreur s’est glissée dans notre dernier numéro alors que 
nous avons annoncé le décès de monsieur Fernand Caron. Monsieur Caron est toujours 
actif en tant que secrétaire du groupe de la 133e promotion.

Bien évidemment, l’Amicale doit s’en tenir à La loi sur les 
renseignements personnels et ne peut nous divulguer 
vos noms, c’est pourquoi si vous avez de l’intérêt pour ces 
rendez-vous improvisés, je vous invite à communiquer 
avec moi via mon courriel soit : stpiers55@hotmail.fr ou 
mon Messenger , c’est Sylvie St-Pierre avec l’image du 
Vilain Petit Canard tiré de conte pour enfants de Andersen. 

Au plaisir de vous lire! Sylvie St-Pierre 

Ps : s’il y en a du 143e, du 142e, du 145e qui ont été en 
contact avec des 144e, vous pouvez aussi me joindre!

DONS IN MEMORIAM 

Faire un don à l’Amicale ou au Fonds d’études Charles-
François-Painchaud, c’est manifester son attachement 
au Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière et manifester 
son intérêt à la cause de l’éducation, garante de l’avenir. 
 
L’Amicale du Collège souhaite aux familles éprouvées d’avoir 
la force, le courage et la foi afin de traverser cette épreuve 
qu’est la perte d’un être cher avec le plus de sérénité possible. 
 
Pour faire publier un avis de décès, veuillez contacter votre 
Amicale du Collège. Merci.
https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/fcfp/

http://stpiers55@hotmail.fr
https://www.jedonneenligne.org/fcfp-csa/fcfp/
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HOMMAGE À DES ENSEIGNANTS

C’est sur l’écran géant du cinéma IMAX des Galeries de la 
Capitale que j’ai frissonné en voyant cette scène du cheval 
de Troie dans le film L’Odyssée de Christopher Nolan.

Cet épisode du livre d’Homère, je l’avais repassé tant de 
fois dans ma tête quand j’avais fait la lecture de cette œuvre 
en Versification (secondaire 4) que j’ai été subjuguée par la 
vision de Nolan.

C’est comme si toutes mes années de collège classique 
avaient resurgi tout d’un coup, ravivant mon grand plaisir 
d’apprendre et me catapultant dans ce passé tellement 
précieux. Je me suis revue à cette époque lumineuse, pleine 
de promesses, où nous étions la toute dernière génération 
à recevoir cette éducation humaniste unique, juste l’aube 
du grand bouleversement provoqué par le rapport Parent.

Mais au-delà des images dures et saisissantes de Nolan, 
j’ai bien vite réalisé — et dans mon cas, c’est le véritable 
propos du film — qu’à travers les millénaires, les hommes 
n’ont pas appris. Les dieux antiques ont simplement changé 
de nom. Ce ne sont plus Poséidon ou Athéna qui dictent le 
destin des peuples ; ce sont désormais l’argent et l’ego qui 
mènent le monde avec la même cruauté !

N’ayez crainte, je ne navigue pas dans l’hubris, mais dans 
la reconnaissance envers les maitres qui ont illuminé 
mes années de collège ! Merci à l’abbé Alfred Bérubé et 
messieurs Clovis Arseneault, Louis-Émile Pelletier, André 
Turmel et Roger Martin ! 

Merci à mon alma mater, le Collège de Sainte-Anne-de-la-
Pocatière.

Sylvie Saint-Pierre (144e)

PORTRAIT HOMMAGE
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La Fondation Bouchard : présente pour les 
élèves, engagée pour l’avenir du Collège

Le 200e anniversaire du Collège nous rappelle à quel 
point son histoire s’est construite grâce à des générations 
d’élèves, d’anciens, de membres du personnel et de 
partenaires engagés. Dans cette année toute particulière, 
la Fondation Bouchard poursuit son rôle aux côtés du 
Collège avec une même priorité : contribuer concrètement 
à la réussite des élèves, à la qualité des services éducatifs 
et à la modernisation de ses infrastructures.

Les derniers mois ont été particulièrement actifs, tant 
par les projets réalisés que par les rencontres, les 
investissements et les liens entretenus avec les anciens, 
les donateurs et toute la communauté du Collège.

Une 49e Goulée sous le signe de l’amitié et de la 
reconnaissance

La dernière édition de la Goulée a une fois de plus 
démontré tout l’attachement de notre communauté envers 
la Fondation et le Collège. Plus de 300 personnes se sont 
réunies le 2 mai dernier pour partager une belle soirée, 
renouer avec des amis et contribuer à la mission de la 
Fondation.

Pour plusieurs anciens, la Goulée demeure aussi une 
occasion privilégiée de revenir au Collège, de retrouver des 
visages connus et de maintenir vivant ce lien particulier.

Moment important de cette rencontre annuelle, la 
cérémonie de l’Ordre Painchaud a permis d’honorer trois 
personnes dont le parcours et l’engagement méritent d’être 
soulignés : Mme Hélène Raymond, auteure, animatrice 
et membre de la 144e promotion ; M. Pierre Chouinard, 

actuaire de formation, enseignant et membre de la 138e 
promotion ; ainsi que M. François Landry, directeur de 
l’École Destroismaisons.

Le succès de la Goulée repose aussi sur la fidélité de 
celles et ceux qui y participent année après année. Nous 
remercions sincèrement les convives, les bénévoles, les 
donateurs, les partenaires* et les commanditaires** qui 
ont contribué au succès de cette 49e édition.

Partenaire du 200e et engagée pour l’avenir

Cette année historique du 200e anniversaire représente 
naturellement une occasion de célébrer, mais aussi de 
réfléchir à l’avenir du Collège.

À titre de partenaire Prestige du 200e, la Fondation 
travaille étroitement avec la direction du Collège afin 
d’appuyer les projets prioritaires liés à la modernisation 
de l’établissement, à la qualité des services éducatifs et 
aux besoins des élèves. Dans le cadre de la campagne, elle 
s’est engagée à verser un montant global de 550 000 $, 
dont une part importante a déjà été distribuée.

Cet engagement se traduit déjà par des réalisations très 
concrètes. Au cours des dernières années, plusieurs 
investissements importants ont été réalisés, dont par 
exemple, la réfection du vestiaire des filles de la deuxième 
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Ambiance festive lors de la 49e Goulée -

De gauche à droite : M. Rémi Faucher, président du conseil d’administration 
de la Fondation Bouchard, et les trois décorés de l’Ordre Painchaud : Mme 
Hélène Raymond, M. Pierre Chouinard.
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à la cinquième secondaire.

L’année scolaire 2025-2026 s’est inscrite dans cette 
continuité, avec des investissements consacrés à la 
modernisation des outils d’apprentissage et à l’amélioration 
des communications pédagogiques. La Fondation a ainsi 
participé au financement de nouveaux ordinateurs et de 
projecteurs, sans compter l’achat de matériel pour la 
cafétéria.

À ces investissements s’ajoutent plusieurs projets spéciaux 
proposés par le personnel du Collège, notamment le 
Parlement des jeunes, une activité de découverte de la 
culture huronne-wendate, un projet de tour hydroponique 
et un atelier de couture, autant d’initiatives qui permettent 
aux élèves de vivre des expériences différentes et d’enrichir 
leur parcours scolaire.

Une mention particulière doit également être faite à M. 
Pierre Chouinard, dont la générosité permet notamment 
d’offrir des bourses en mathématiques et en français. 
Les montants de ces bourses ont été majorés cette année 
afin de mieux refléter l’évolution du coût de la vie. Son 
engagement constitue un bel exemple de la façon dont un 
donateur à la Fondation Bouchard peut avoir un impact 
direct et durable auprès des nouvelles générations.

Une transition à la direction générale

La Fondation a également connu une transition à sa 
direction générale.

Nous tenons d’abord à remercier chaleureusement 
Mme Béatrice Pelletier, qui en a assumé la direction 
avec engagement et professionnalisme. Son expérience 
et sa connaissance du milieu ont permis d’assurer la 
continuité des activités et de mener à terme une année 
particulièrement bien remplie. Véritable ambassadrice 
de la Fondation, elle a constamment porté sa mission, 
défendu son rôle et contribué à renforcer sa présence 
auprès du Collège et de sa communauté. Nous lui sommes 
reconnaissants du travail accompli.

Depuis juillet, Yanick Michaud-Marcotte a pris la relève 
à titre de directeur général. Fort d’une expérience en 
développement de partenariats, en mobilisation de 
ressources et en gestion de programmes au Québec et à 
l’international, notamment au sein de programmes des 
Nations Unies, il revient maintenant s’établir dans la région 
afin de mettre cette expérience au service de la Fondation.
Ses priorités sont de renforcer les liens avec les anciennes 
et anciens, les membres, les donateurs et les partenaires, 
de mieux faire connaître les réalisations de la Fondation et 
de développer de nouvelles possibilités de financement au 
bénéfice du Collège.

Les anciennes et anciens sont invités à communiquer avec 
lui pour partager une idée, discuter d’un projet ou explorer 
différentes façons de contribuer.

Le conseil d’administration et la direction de la Fondation Bouchard. De 
gauche à droite, rangée arrière : M. Martin Jutras, administrateur — Mme 
Nicole Généreux, administratrice — Mme Isabelle Carrière, secrétaire — 
Mme Louise Lacoursière, vice-présidente — Me Jean-François Landry, 
administrateur. rangée avant : M. Abraham Saucier, administrateur — M. 
Yanick Michaud-Marcotte, nouveau directeur général — M. Rémi Faucher, 
président — Mme Christine Arsenault, administratrice — Mme Béatrice 
Pelletier, directrice par intérim — M. Simon Chouinard, trésorier
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Donner aujourd’hui… ou préparer demain

La philanthropie évolue elle aussi. En 2025-2026, la 
Fondation a actualisé son approche en matière de dons 
planifiés et règles d’éthique et renforcé certaines de ses 
pratiques de gouvernance afin de mieux accompagner 
les intentions des donateurs et d’assurer une gestion 
rigoureuse et transparente des sommes qui lui sont 
confiées.

Il existe aujourd’hui plusieurs façons de soutenir la mission 
de la Fondation : par un don annuel, une adhésion comme 
membre, une contribution à un projet particulier ou encore 
par un don planifié ou testamentaire. Pour les anciens, ces 
formes d’engagement sont aussi une façon concrète de 
faire vivre leur attachement au Collège, de redonner à une 
institution qui a marqué leur parcours et de contribuer à son 
avenir pour les générations qui suivront. Chaque situation 
est différente et peut être réfléchie selon les volontés et 
les possibilités de chacun. Le directeur général demeure 
disponible pour en discuter et orienter les personnes 
intéressées vers les ressources appropriées.

Enfin, la prochaine Assemblée générale annuelle de la 
Fondation Bouchard aura lieu le jeudi 3 décembre 2026. 
Tous les membres actuels, ainsi que ceux qui souhaitent le 
devenir, seront invités à y participer.

Si vous souhaitez y participer et vous rapprocher de la 
Fondation en contribuant davantage à sa mission, vous 
pouvez devenir membre :
https://fondationbouchard.com/devenir-membre/
Continuons ensemble à faire rayonner le Collège et à 
préparer son avenir.

Yanick Michaud-Marcotte
Directeur général

*Partenaires : Desjardins, Richelieu, Sébastien Demers 
inc. — eXp Agence immobilière, Desjardins Gestion de 
patrimoine — Équipe Lagacé Boutin Pelletier Dumais, 
Metro Plus Lebel, Fondation Pierre Chouinard, Mathieu 
Rivest, Graphie, Amisco, Bellema, Maisons funéraires De la 
Durantaye et Fils/C. Lavoie et Fils, Sofina ainsi que Bernard 
Généreux.

**Commanditaires : Auberge Cap Martin, Café Bonté 
Divine, Fromagerie Le Détour, Fromagerie Le Mouton 
Blanc, Fromagerie de l’Île-aux-Grues, Électro FC enr. et 
Producteurs de lait du Bas-Saint-Laurent.
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Pour soutenir la Fondation Bouchard 
Devenir membre

Faire un don
Communiquer avec nous : 418 856-3012 poste 318

https://fondationbouchard.com/devenir-membre/
https://www.zeffy.com/fr-CA/ticketing/devenir-membre-de-fondation-bouchard-inc
https://www.zeffy.com/fr-CA/donation-form/soutenez-notre-mission-99


Amicale du Collège de 
Sainte-Anne-de-la-Pocatière
100, 4e avenue Painchaud
La Pocatière, G0R 1Z0

Opération Cotisation 2026 : MERCI !
En janvier 2026, le conseil d’administration a démarré une opération de sollicitation auprès des 
anciennes et des anciens concernant la cotisation annuelle. En fait, la dernière année avait été famélique 
et l’opération visait non seulement à améliorer la situation financière de l’Amicale, mais se voulait aussi 
un exercice de légitimité de l’organisation.

En effet, les montants recueillis par la cotisation annuelle ont toujours réussi à maintenir une certaine 
forme de permanence dans les bureaux de l’Amicale. Cependant, les montants accumulés au cours des 
dernières années en cotisation pouvaient remettre en question l’engagement de ressources utiles et 
nécessaires à la réalisation de la mission de l’Amicale.

Nous étions donc à la recherche de 500 donateurs-trices d’une somme de 100 $ ET 100 donateurs-trices 
d’une somme de 500 $. La réelle question : pouvons-nous rejoindre de cinq à six cents anciennes et 
anciens du Collège et les sensibiliser au fait que notre financement tient essentiellement à la cotisation 
annuelle ?

Cette OPÉRATION COTISATION 2026 a été propulsée uniquement par le travail bénévole des 
administrateurs et des anciennes et anciens qui ont accepté de republier les messages hebdomadaires 
publiés par la page Facebook de l’Amicale, sans oublier l’envoi de courriels aux consœurs et confrères ; 
aucun autre support technique et professionnel et, surtout, aucuns frais.

Nous sommes TRÈS heureux des résultats obtenus : nous avons rejoint plus de 300 anciennes et 
anciens et nous avons accumulé un montant des cotisations qui a dépassé les 55 000 $. Nous avons 
atteint environ 45 % de notre objectif pour la cotisation de 500 $ et environ 25 % quant à la cotisation de 
100 $, sans compter d’autres généreux donateurs. Nous avons parlé à plusieurs d’entre elles et d’entre 
eux, ce contact privilégié nous convainc qu’il faut continuer et accentuer les efforts pour rejoindre cette 
communauté qui est la nôtre.

La cotisation annuelle a été établie à 50 $ pour les prochaines années et elle va de pair avec l’année 
civile ; nous verrons à continuer de vous solliciter pour assurer la pérennité de l’Amicale et de sa mission.

Merci à toutes les personnes qui ont contribué financièrement et à celles qui ont travaillé âprement au 
succès de l’opération.

UN GROS MERCI pour votre générosité !


